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Le contexte national - L’éclaircie se confirme en France 
L’activité a fortement rebondi en France au 2e trimestre 2013 (+ 0,5 % après – 0,1 %), notamment grâce à une industrie 
manufacturière en nette accélération (+ 2,0 % après + 0,2 %). De plus, les températures d’avril et mai, inférieures aux
normales saisonnières, ont maintenu à un niveau élevé les dépenses de chauffage des ménages, si bien que la production 
d’énergie a accéléré au 2e trimestre (+ 2,0 % après + 0,7 %). En revanche, l’activité dans la construction a continué de se
contracter (– 0,7 % après – 0,8 %), tant dans l’entretien du logement que dans les nouveaux bâtiments. 

Depuis cet été, le climat des affaires s’améliore nettement dans l’ensemble des secteurs. Le PIB progresserait de 0,2 % en 
2013, avec une nette accélération sur l’année portée par le rebond de la production manufacturière.
L’emploi total progresserait au 2nd semestre, du fait de l’augmentation des emplois aidés dans le secteur non marchand. Le
taux de chômage s’établirait à 11 % fin 2013. Le pouvoir d’achat des ménages progresserait à nouveau en 2013 (+ 0,5 % 
après – 0,9 % en 2012). En effet, les prélèvements effectifs ralentiraient nettement et la baisse de l’inflation ne se
transmettrait qu’en partie aux salaires. 

Le contexte international - Rebond de l’activité mondiale 
Au 2e trimestre 2013, l’activité a surpris par son dynamisme dans les économies avancées (+ 0,6 % après + 0,3 %). Elle a
notamment accéléré aux États-Unis (+ 0,6 % après + 0,3 %) et au Royaume-Uni (+ 0,7 % après + 0,4 %) et a progressé
vigoureusement au Japon. A contrario, la croissance s’est tassée au 2e trimestre dans les économies émergentes.
La zone euro a renoué comme attendu avec la croissance (+ 0,3 %), après six trimestres de récession, avec une nette
accélération de l’activité en Allemagne (+ 0,7 %) et en France (+ 0,5 %). L’ensemble des postes de demande, à l’exception
des stocks, ont participé à ce mouvement. En particulier, l’investissement a progressé légèrement, mettant fin à huit
trimestres de baisse. 

Dans les économies avancées, l’amélioration cet été du climat des affaires laisse penser que l’embellie va se poursuivre d’ici
la fin de l’année. L’activité dans la zone euro devrait continuer de croître au 2nd second semestre (+ 0,1 % au 3e  trimestre
puis + 0,3 % au 4e), stimulée par le faible niveau de l’inflation, une modération de la consolidation budgétaire et le
redressement de l’investissement après un ajustement très marqué. 
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L’éclaircie se confirme 
 
Au 2e trimestre 2013, l’activité a de nouveau accéléré dans 
les économies avancées. En particulier la zone euro a renoué 
avec la croissance après six trimestres de récession. A 
contrario, la croissance s’est tassée dans les pays émergents. 

En France, l’activité a fortement rebondi au 2e trimestre 2013 
(+ 0,5 %, après – 0,1 %). Les dépenses de consommation 
des ménages ont accéléré (+ 0,4 %, après – 0,1 %), tandis 
que l’investissement des entreprises s’est stabilisée après cinq 
trimestres consécutifs de baisse. Tirées par la demande 
extérieure, les exportations ont vivement progressé (+ 2,0 %, 
après – 0,5 %). Sur le marché du travail, l’emploi salarié a 
diminué (– 0,2 %) et la hausse du taux de chômage a ralenti 
(+ 0,1 point, après + 0,3). 

En Paca comme en France, les indicateurs continuent de 
signaler une amélioration des perspectives pour la fin 2013. 

Dans la région, l’emploi salarié marchand a de nouveau 
augmenté (+ 0,5 % au 2e trimestre 2013, après + 0,3 %). 
Cette progression a concerné l’ensemble des secteurs 
marchands, à l’exception de l’industrie où une baisse 
contenue des effectifs est observée ce trimestre. Le taux de 
chômage régional a baissé (– 0,1 point), tandis que la 
hausse du nombre de demandeurs d’emploi inscrits à Pôle 
emploi s’est atténuée. 

Par ailleurs, la baisse des créations d’entreprises n’a 
concerné que les auto-entreprises. Celles créées sous un 
autre statut ont en effet progressé pour le quatrième 
trimestre consécutif. Parallèlement, les défaillances ont 
augmenté (+ 1,5 % sur un an, après – 3,1 %). Enfin, plus 
récemment, le nombre de chômeurs inscrits à Pôle emploi a 
légèrement reculé. 
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Nouvelle hausse de l’emploi régional 
En Provence-Alpes-Côte d’Azur, le nombre d’emplois salariés 
dans les secteurs concurrentiels hors agriculture1 et 
particuliers employeurs (58 % de l’emploi total) a de 
nouveau augmenté au 2e trimestre 2013 (+ 0,5 %, après 
+ 0,3 % au trimestre précédent). Ces créations d’emplois 
(5 000 sur un trimestre) témoignent de l’amélioration du 
climat conjoncturel perçue dès le tournant de l’hiver. Sur un 
an, l’emploi régional est désormais stable (après – 0,3 % au 
trimestre précédent). Fin juin 2013, Paca comptait 
1 112 000 salariés dans les secteurs concurrentiels, niveau 
toujours inférieur de 9 000 postes à celui du 1er trimestre 
2008, point de départ de la crise. 

Évolution de l’emploi salarié marchand 

 
Source : Insee, estimations d’emploi 

Au cours du 2e trimestre 2013, de nouvelles créations 
d’emplois sont enregistrées dans la plupart des secteurs 
d’activité de la région. Dans le tertiaire marchand, l’emploi 
salarié a accéléré (+ 0,6 %, après + 0,3 % au trimestre 
précédent), en particulier dans les services marchands 
(+ 0,8 % après + 0,4 %). Ce sont notamment les sous-
secteurs de l’hébergement-restauration, du soutien aux 
entreprises et des autres services qui ont tiré la croissance. 
Dans le commerce, les effectifs sont quant à eux restés 
stables. Les effectifs intérimaires, classés dans les services 
marchands au niveau régional, ont augmenté (+ 1,6 % au 
2e trimestre 2013). C’est le deuxième trimestre consécutif de 
hausse de l’intérim, considéré comme un indicateur avancé 
du marché du travail. 

De son côté, la construction a également regagné des 
emplois à la mi 2013 (+ 0,2 %, soit 210 emplois 
supplémentaires). Il s’agit du premier trimestre de hausse de 
l’emploi depuis deux ans dans ce secteur. La construction 
reste toutefois le secteur qui a perdu le plus grand nombre 
d’emplois depuis le début de la crise de 2008-2009 
(12 900 pertes). Plusieurs indicateurs indiquent une 
amélioration des perspectives (source MEDDE). Les opinions 
des chefs d’entreprise des travaux publics font état d’une 
stabilisation de leur activité, tandis que le baromètre de 
l’entretien-rénovation indique un redressement en cours. Par 
ailleurs, on observe une reprise du nombre des autorisations 
de construire et une stabilisation du nombre de mises en 
chantier de logements neufs. 

                                                                                    
1 Champ : emploi salarié de tous les secteurs marchands, à l’exception de l’agriculture. 

Au final, seul le secteur de l’industrie a enregistré une baisse 
de ses effectifs au 2e trimestre 2013 (– 0,3 %, soit 
520 emplois en moins). Les pertes ont notamment concerné 
les sous-secteurs de la « fabrication d'équipements 
électriques, électroniques, informatiques, fabrication de 
machines » (– 1,7 %, soit 310 emplois en moins), de l’agro-
alimentaire (– 0,8 %, soit 220 emplois en moins) et de la 
fabrication d’autres produits industriels (40 % des effectifs 
industriels) avec une baisse de 0,6 %, soit 390 emplois en 
moins. À l’inverse et comme depuis 3 ans, des créations 
d’emploi ont été observées dans le sous-secteur de la 
fabrication de matériels de transport (aéronautique 
notamment) : + 1,8 %, soit + 280 postes. Par ailleurs, 
110 postes ont également été créés dans celui des 
« industries extractives, énergie, eau, gestion des déchets et 
dépollution », soit une hausse de 0,4 %. 

Évolution de l’emploi salarié marchand par secteur en Paca 

 
Source : Insee, estimations d’emploi 

En France métropolitaine, l’emploi salarié hors agriculture et 
particuliers employeurs a reculé au 2e trimestre 2013 (– 0,2 %, 
soit 34 600 postes en moins). Les pertes d’effectifs ont été 
de nouveau conséquentes dans les secteurs de l’industrie et 
de la construction (respectivement – 0,6 % et – 0,5 %), tandis 
que l’emploi tertiaire marchand est resté atone, principalement 
du fait de la baisse de celui du commerce (– 0,4 %). Enfin, à 
l’inverse de la région, l’emploi intérimaire a légèrement 
baissé (– 0,8 %). Sous l’effet du retour de la croissance, la 
baisse de l’emploi marchand au niveau national s’atténuerait 
d’ici fin 2013. 

Évolution de l’emploi intérimaire 

 
Source : Insee, estimations d’emploi 
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Chômage : des signes d’amélioration 
En Provence-Alpes-Côte d’Azur, le taux de chômage localisé 
a légèrement baissé au 2e trimestre 2013 (– 0,1 point). Ce 
recul intervient après sept trimestres consécutifs de hausse. 
Le taux de chômage s’établit désormais à 11,9 % de la 
population active, soit + 0,6 point sur un an. 

La baisse du taux de chômage ne concerne cependant que 
deux départements de la région : les Bouches-du-Rhône et le 
Var (– 0,1 point chacun). Dans le Vaucluse, où le taux de 
chômage est le plus élevé de Paca (13,5 %), une hausse de 
0,2 point a été enregistrée. Dans les Hautes-Alpes, qui 
affiche le taux de chômage le plus faible de la région 
(9,7 %), celui-ci a augmenté de 0,1 point, comme dans les 
Alpes-Maritimes. Enfin, le taux de chômage est resté stable 
dans les Alpes-de-Haute-Provence. 

La hausse du nombre de demandeurs d’emploi (cat. A, B et C) 
inscrits à Pôle emploi est restée élevée au 2e trimestre 2013 : 
+ 9,3 % entre fin juin 2012 et fin juin 2013, soit environ 
35 000 personnes supplémentaires. Toutefois, après avoir 
connu un pic fin avril 2013 (+ 10,8 % sur un an), la 
progression annuelle du nombre de demandeurs d’emploi a 
ralenti en mai et en juin. Le nombre de chômeurs a même 
diminué entre juillet et août 2013. 

À la fin juin 2013, si la demande d’emploi des seniors a 
continué de croître (+ 15,1 % sur un an), sa progression a 
cependant fléchi depuis quelques mois (+ 16,1 % fin avril 
2013). Selon les dernières données disponibles, la hausse 
annuelle a encore ralenti (+ 12,9 % en août 2013). 
Parallèlement, la demande d’emploi des jeunes de moins de 
25 ans a augmenté de 8,5 % sur un an en juin 2013. Après 
un pic à 12 % fin avril, elle s’est établie à 3,9 % en août. 
Enfin, le chômage de longue durée a continué de 
progresser : le nombre de demandeurs d’emplois inscrits à 
Pôle emploi depuis un an ou plus a augmenté de 14,6 % sur 
un an dans la région. 

Taux de chômage 

 
Source : Insee, taux de chômage au sens du BIT et taux de chômage localisé 

En France métropolitaine, le taux de chômage au sens du 
BIT a augmenté de 0,1 point au 2e trimestre 2013, après 
+ 0,3 point au trimestre précédent. Il s’établit à 10,5 % de la 
population active (soit + 0,7 point sur un an). Selon les 
prévisions, la hausse devrait se poursuivre au 3e trimestre 
(+ 0,1 point), avant de se stabiliser au dernier trimestre de 
2013. Comme en Paca, la progression annuelle du nombre 
de demandeurs d’emploi enregistrés par Pôle emploi a 
ralenti au cours du 2e trimestre 2013 (+ 9,1 % fin juin 2013) 
et le nombre de chômeurs a baissé entre juillet et août 2013. 

Le marché immobilier du neuf continue de 
s’ajuster 

Au cours du 2e trimestre 2013, environ 3 300 logements 
neufs ont été mis en vente en Paca, soit 23,8 % de moins 
qu’un an auparavant (– 21,8 % au niveau national). Si ce 
recul est conséquent, il s’atténue toutefois par rapport à celui 
du trimestre précédent (– 32,8 %). Ce repli n’a cependant 
concerné que les logements collectifs (– 25,4 %). Les mises 
en vente de logements individuels ont en effet augmenté de 
10,2 %. 
Sur la même période, 2 700 logements neufs ont été vendus 
en Provence-Alpes-Côte d’Azur, ce qui représente une baisse 
de 16,8 % sur un an (contre – 10,3 % au trimestre 
précédent). Le nombre de logements neufs vendus d’avril à 
juin 2013 est ainsi inférieur de 540 unités à celui du 
2e trimestre 2012 et de 800 unités par rapport au niveau 
d’avant crise. Cette baisse des ventes a été plus soutenue 
pour les logements collectifs (– 17,5 %) que pour les 
logements individuels (– 5,3 %). À l’inverse, au niveau 
national, les ventes ont augmenté de 2,2 %. 

Après une phase de stabilisation autour de 10 000 unités, le 
stock de logements neufs proposés à la vente a augmenté à 
nouveau au 2e trimestre 2013. Il s’établit désormais à 
11 000. Un délai de trois ans et trois mois est toujours 
nécessaire pour écouler l’encours de logements disponibles, 
qu’ils soient collectifs ou individuels. 

Dans la région, le prix moyen au mètre carré des 
appartements neufs a baissé pour le deuxième trimestre 
consécutif (– 5,2 % sur un an, après – 8,5 %). Il s’établit à 
4 085 € en Paca au 2e trimestre 2013. La baisse est moins 
prononcée au niveau national (- 2,6 %, après – 0,7 %) où le 
prix s’élève à 3 851 € au mètre carré. Dans l’individuel, le 
prix moyen du lot (maison et terrain) baisse également dans 
la région (– 8,9 % sur un an). Il s’établit désormais à 
289 151 €, contre 246 513 € au niveau national (– 3,2 %). 

Commercialisation de logements neufs 

 
Source : SOeS, ECLN 

L’hôtellerie de plein air dope la 
fréquentation touristique 

Après un recul de 4,6 % au trimestre précédent, la 
fréquentation hôtelière de la région s’est stabilisée au 
2e trimestre 2013. Au niveau national, un léger repli est 
observé (– 0,6 %). 
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En Provence-Alpes-Côte d’Azur, les nuitées françaises 
comme celles des touristes étrangers sont restées stables. Ce 
maintien de la clientèle nationale intervient après quatre 
trimestres consécutifs de baisse. 

Parmi la clientèle étrangère, les évolutions ont été 
divergentes selon la nationalité. Après la hausse observée au 
1er trimestre 2013, la clientèle européenne (y compris la 
Turquie) a diminué à nouveau (– 4,8 %). Ce sont notamment 
les touristes en provenance de la zone euro qui sont venus 
moins nombreux (– 8,4 %, soit 85 000 nuitées en moins). Le 
nombre de touristes italiens et allemands, qui représentent 
plus de 20 % de la fréquentation étrangère, a fortement 
baissé (respectivement – 9,5 % et – 8,8 % sur un an). Par 
ailleurs, les touristes en provenance des autres pays 
européens ont été légèrement moins présents (– 0,3 %). 

Les clientèles lointaines (hors Europe) ont de nouveau 
augmenté au 2e trimestre 2013 (+ 11,1 %, soit 
86 000 nuitées supplémentaires). La hausse de 
fréquentation des Chinois a été particulièrement forte 
(+ 33,2 %, soit + 13 000 nuitées). 

Les premières données disponibles (mai et juin 2013) sur la 
saison touristique dans les campings, signalent une forte 
hausse de la fréquentation (+ 15,3 %). Cette progression 
concerne principalement le mois de mai (+ 24,8 %), qui a 
bénéficié d’un calendrier favorable. Les touristes français 
(+ 10,7 %) et plus encore les touristes étrangers (+ 20,2 %) 
sont venus plus nombreux. Cette hausse de fréquentation 
des campings est également imputable au succès des 
emplacements locatifs (+ 21,4 %). 

Évolution de la fréquentation dans les hôtels 

 
Sources : Insee ; DGCIS, partenaires régionaux 

Hors auto-entreprenariat, la création 
d’entreprises confirme son redressement 

Au 2e trimestre 2013, 14 900 entreprises ont été créées en 
Provence-Alpes-Côte d’Azur, contre 15 500 le trimestre 
précédent. Le nombre de créations d’entreprises a ainsi 
baissé de 4,1 %, après une hausse de 7,3 % au trimestre 
précédent. Au niveau national, le recul est comparable (– 3,7 %, 
après + 4,8 %). Le repli de la création d’entreprises dans la 
région n’est cependant imputable qu’aux seules auto-
entreprises. Les créations sous ce statut, qui représentent 
53 % des nouvelles entreprises, ont en effet baissé de 9,3 %. 
Les créations de sociétés et autres entreprises individuelles 
ont quant à elles progressé (+ 2,5 %) pour le quatrième 
trimestre consécutif. 

Créations d’entreprises 

 
Source : Insee, REE (Répertoire des Entreprises et des Établissements - Sirene) 

À l’issue du 2e trimestre 2013, 6 200 défaillances ont été 
enregistrées depuis un an, soit une progression de 1,5 %, 
après – 3,1 % au trimestre précédent. Au niveau national, la 
hausse s’est encore accentuée (+ 4,7 %, après + 2,4 % au 
trimestre précédent). En Paca, l’augmentation des 
défaillances a concerné plus particulièrement les activités 
immobilières et l’hébergement-restauration (respectivement 
+ 15,0 % et + 11,5 %). Par ailleurs, les défaillances dans la 
construction (27 % des défaillances) n’ont que peu progressé 
(+ 1,6 %), tandis que celles du soutien aux entreprises se 
sont orientées à la hausse pour la première fois depuis début 
2012 (+ 3,4 %). À l’inverse, les défaillances ont diminué 
dans l’agriculture (– 15,9 %), l’information-communication 
(– 13,7 %) et l’industrie (– 6,0 %). 

Défaillances d’entreprises 

 
Sources : Fiben, Banque de France 

Rédaction achevée le 10 octobre 2013. 
Éric Rubiloni, Philippe Winnicki 
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